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U PERSËCDTION R E U G I E O S E 

Lettré é» tl. Pliçhon 

« r Prêtant du Conseil 

v M. Plionon. député du Nord, tient d'adressor 
à M. Cu—la la lettre «errante : 

Monsieur le Président du Conseil, 
J'ai l'honneur de vous informer que je 

Vous interpellerai à la rentrée sur votre cir
culaire du 23 décembre 1902, par laquelle 
rous refusez de transmettre au Conseil 
d'Etat les demandes formées par les congré
gations pour leurs établissements et invitez 

es religieuses à se séparer dans la hui-

Jé vous demanderai également quelles 
tout les raisons urgentes qui TOUS ont dé-
I s n t B é , pour la seconde fois, à prendre 
pareille mesure, précisément au moment où 
Je Parlement est hors session. 

Agréez, su. 
Signé : PttcBOH. 

L ' E L E C T I O N 
ft la P Circonscription de Béttrane 

Les» nouvelles sont bonnes ; la campagne 
électorale de M. le baron Dard se poursuit 
avec entrain. MM. Plicbon etfDansette sont 
venas prêter leur concours sympathique et 
autorisé à l'honorable invalidé de la majo
rité exclave des Loges. , 

Quanta M. Delelis, il ne sait a quel saint 
Se réclamer. 

D'une part il se fait comaquer par Beu-

Înet, lieutenant de Basly et grand meneur 
e grèves, et de l'autre par M. Boudenoot, 

ingénieur des mines, président des sociétés 
charbonnières. 

Singulier trio que Delelis entre le socio 
Beugnet et le capitaliste Boudenoot, et ce
pendant le phénomène manqua de singula
rité pour qui se souvient que ie capitalisme 
«S Je socialisme fraternisent dans la jui-
verie. 

Cest contre cette alliance monstrueuse 
que le baron Dard a livré victorieusement 
bataille en mai dernier. En battant dimanche 
prochain M. Delelis, il en triomphera de 
nouveau. 

Voici la profession de foi adressée aux 
électeurs par M. Dard : 

Aune Electeurs républicaine 
de la t** circonscription de Bel Hune 

Mes chers électeurs. 
En me présentant & vos suffrages, le 27 avril, 

Je TOUS résumais ainsi mon programme : 
République libérale. 

Défense de vos intérêts abandonnés 
et compromis 

A ce programme Je sois resté fidèle. Vous 
aussi, qui par prés de « .000 suffrages Taries fait 
triompher. JL«e longues déclarations serment 
eoa* inutiles. 

La République libérale nous est d'autant plus 
esters qu'elle est plus méconnue par on minis
tère et esse majorité parlementaire dont les 
aaaiae préoeanpaUons sont de nous ramener 
1 arbitraire, la persécution et la haine. 

Vos intérêt* ont d'autant plus besoin d'être 
SMlénéus «nets ministère Combes en a fait ds-
Vasttasja bùare an proilt de Midi. 

La Chambre, toute occupée à sa besogne'sec
taire, ae) sait rtea ai pour l agriculture, ni pour 
le commerce, ai pour l'industrie et laisse im
punément certains révolutionnaires tromper 
les ouvriers et les condamner aux pires misè
res, à la suite de grèves préjudiciables à tous, 
sauf a quelques vendus. 

be prochain badget se chiffrera par un 
enrayent detteit que ne parviendront pas S sot-
éar te produit dee impote les plus lourds ou les 
expédients les plus injustes, tels que la sup
pression dee tabacs de zone. 

Et pour comble, les droits du suffrage univer
sel me sont même plus respectés et les élus du 
peuple sont invalidés, au mépris de la volonté 
des électeurs, comme en violation des prin
cipes républicains. 

Devant tant d'exoés et d'injustice, le devoir 
des aoaaésss gens, sans distinction de nuances, 
est sans nettement tracé que jamais. 

A ee bloc. Us opposeront leur union com
pacte ; sur le nom du député élu le *7 avril, 
tous se grouperont pour faire triompher le pro
gramme de (a République libérale et progres
siste. 

Baron Henry D»s». 

SAVON DU CONGO *«£T 

Université catholique 

a a 

morte, morcredi matin, à Pau. on elle était 
allée chercher guérisoo. 

M. Le Glas, qui avait dû revenir à Lille pour 
prendre part à l'élection sénatoriale, a eu a 
peine le temps de la rejoindre. 

Le corps sera ramené 4 Cuntin où aura lieu 
l'inhumation. 

Nous prions M. Le Olay et la famille Scalbert 
d'agréer nos sincères et chrétionnee condo
léances. 

— On annonce la mort de M. Verbaere, hô
telier S Bsiileul, frère du commissaire de police 
de Douai. 

— Nous apprenons également la mort de • • • 
Armand PI a m eu née rlévet, décédée, mardi. 
a lSge de soixante-cinq ans. a Saint-Pol-sur-
Ternoise. où M. Plamen est président du Tri
bunal civil. 

Urne Flamen était ta saur de M. Edmond 
Fiévet dont tout le monde sonnait a Esquermes 
le dévouement aux œuvres catholiques. 

Les funérailles de la défunte — que nos lec
teurs n'oublieront pas dans leurs prières — au
ront lieu, aujourd'hui jeudi, en l'église de Saint-
Pot. 

— Lés funérailles du malheureux Alexandre 
Bveraerv. sons-chef d'équipe nu chemin de 
fer du Nord à Hazebrouek. victime du tragique 
accident que nous avons relaté, ont eu lieu 
lundi matin a neuf heures, en l'église N.-D. de 
Lourdes. 

Dans l'assistance, très nombreuse, on remar
quait MM. l'abbé Lemire. député ; Masson-
Beau. conseiller général, adjoint au maire ; 
Ouesle, inspecteur de l'exploitation à la Corn 
pagnie du Nord : Boudringhln. chef de gare, et 
tous les employés du chemin de fer que ne rete
naient pas tes nécessités du service. 

Nous recommandons l'Ame du défunt aux 
prières de nos lecteurs. 

— Hier matin, ont été célébrées, en l'église de 
Morbecque, au milieu d'une nombreuse assis
tance, les obsèques de M. Léon Marta«a»l. 
Ois unique de M. Henri Marissael-Debeck, 
conseiller municipal et membse de la commis
sion administrative de l'hospice de Morbecque. 

Ce jeune homme, qui jouissait de la sympa
thie générale, avait été renvoyé dans ses foyers 
après quelques mois de service militaire. 

Nous recommandons son tme aux prières de 
aos lecteurs. 

— Hier, a été célébré, en l'église Saint-Chris
tophe, S Tourcoing, le mariage ds M. Marcel 
C e — v i l n , notaire 4 Baint-Amaad, avec 
H"* BawéuMB ••ueecl.nTledeM.Boussel-Mulié. 
industriel à Tourcoing. 

Les témoins, pour le marié, étaient MM. Geor
ges Danel, notaire à Lille, son beau frère, et 
André Oennevoise, agriculteur, son frère ; pour 
la mariée, MM. Léon et Albert Roussel, indus
triels à Tonroolag, sas frères. 

FOWLER & LEDUfiE 
99, ru* Nationale, 

Esglisrii Ttfltrs 

BELGIQUE 

• t fjallUusaia 
Jeudi 8 janvier, 4 heures. — M. Selosse : 

Le Congo belge 
& heures. — M. le chanoine Didiot : Le 

Code civil et la bigamie; Le Mariage 
civil du clergé. 

Il faut maager i 
font des autres. 

i son goût et s'baMHar au 

Proverbe danois. 

— Nous offrons nos confraternelles condo
léances a M. l'abbé Boultagues, directeur de la 
Crotte du Pas de Calais, qui vient d avoir la 
douleur de perdre son beau-frère, M. Paelré 
Bvnrater. tonde de pouvoirs de la maison 
Cavalier, à Hanbourdin. décédé presque subi
tement a rage de 4» ans 

Née lecteurs auront un pieux souvenir pour 
fessa «a défunt 

— Noua recommandons aux prières de nos 
lecteurs lame de Blasa La Ulnv. m*m Seal-
Wrt. femme de M. Le Olay. conseiller générai 
Ou camion d Arteux. déoédee a rage de 97 ans. 

MSMLeatay. malade depuis oeux ans, est 

LE8 INONDATIONS 
Les pluies torrentielles ont causé de vé

ritables désastres dans toute la région du 
Centre. 

A Trlvières. la Haine a débordé et a sub
mergé les maisons situées la long de sa 
rive. 

A Salnt-Vaast, las eaux arrivaient des 
hauteurs qui bordent le village et mena
çaient d'en submerger les habitations Les 
caves des maisons sont remplies et au rez-
de-chaussée il y a plus de cinquante centi
mètres d'eau. 

A Houdeng-Oosgoles, les plaines qui 
longent les rives du Tbiriau sont couvertes 
d'une grande nappe d'eau. 

A Houdeng-Aimeries, au bas du remblai 
du quartier du Pont-du-Sart, une petite mai
son sans étage, da construction primitive, 
occupée par M. J.-B. Banaux, s'est effondrée 
à cause de la crue daa eaux. Heureusement, 
il n'y a aucun accident de personne. 

A Haine-Saint-Paul et à Haine-Salot-Pierre, 
la plupart des malsons sont remplies d'eau. 
Les champs bordant la (Haine ne forment 
plus qu'une grande nappe d'eau. Aux for
ge* «le M. Jules .Meunier, las ouvriers n'ont 
pu travailler i cause da l'inondation da l'ate
lier. 

A La-Hestre, un aqueduc allant aboutir 4 
la Haine s'est ferme par suite de l'arrivée 
de* terres entraînées par les eaux. Par suite 
de cet accident, plusieurs quartiers ont été 
fortement inondés. 

A Vllle-sur-Haine, Ghislage, Havre et 
Ûbourg, la Haine a déborde, inondant les 
prairies situées sur son parcours. 

A Bracquegnies, la navigation a été inter
rompue, un pont ayant été envahi par les 
eaux. 

A Tbieu, la ferme du bourgmestre, M. De-
lattre, a été submergée. Il y avait plus d'un 
mètre d'eau dans les étables. 

A Ecaussines, le travail a dû être inter
rompu dans les carrières. La Sennette a dé
bordé. 

Les dernières pluies ont également fait 
accroître singulièrement les eaux delà Den-
dre. A L'rembodegem, le pont de fer est 
absolument inonde. Les prairies de Dender-
leeuw, Okegem, Erembodegam, Liedekerke 
sont immergées et les produits de la cam
pagne sont perdus. A Ninove, la rue de 
Oraramont a été on moment inondée, toutes 
les caves ont été remplies d'eau, les provi
sions sont perdues. Les dégâts sont incalcu
lables. Las embranchements de la Dendre 
surtout ont débordé. La navigation est abso
lument interrompue. 

Entre Merchtem et Lebbeke, la chaussée 
et les terres environnantes sont sous eau 
sur une étendue de sept kilomètres. Les 
marchanda forains se rendant au marché de 
Tertaoode ont dXl rebrousser chemin. 

Toute la contrée comprise entre Ostende, 
Jabbeke et Blankenberghe est transformée 
en une véritable mer, par suite des derniè
res pluies. Cette situation ae laissa pas 
d'inspirer de vives inquiétudes, surtout s i , 
comme on l'assure, un accident survenu à 
l'écluse de Blankenberghe empêche mo
mentanément l'écoulement des eaux vers la 
mer. 

A Forest, près de Bruxelles, une inonda-

ion s'est également produite. Mardi matin, 
If moulin Daoust, n i e Sainte-Hélène et ses 
chalets environnants, la buanderie des hos
pices de Bruxelles, l'établissement d'élevage 
de M. Verlieyleweahem. une partie du 
champ de courses et réourie de M. De Neu-
tar étaient sous l'eau. 

La Senne est sortie de son lit derrière la 
m a du Cerfet les eaux déferlaient sur la 
chaussée avec violence, charriant des cen-
laioes dV(>aves de toute sorte, notamment 
les palettes du moulin qui se trouvent sur 
la rivière et qui ont été brisées en un 
instant. 

Mardi matin, les berges de la Senne ont 
cédé vers la m e du Cerfet les eaux se sont 
alors précipitées on torrents à travers les 
ruas de Forest. 

A V I S 
aux communauté» rellg-leasea. — M.Berdal. 
architecte de la villa de Menin. a l'honneur d'in
former les membres des communautés reli
gieuses qui désireraient s'établir a Menin ou 
environs, qu'il se tient a leur disposition pour 
leur fournir tous renseignement» concernant 
les terrains a bâtir ou des propriétés répondant 
t cette destination. 9003 

Mêuvementdu pertdê Dunkcrque 
Batréea du 6 janvier 

St-Martin, G. Espérance, 68, orge. 
Erquy. SI. saint-Rtienne. 78, pommes de 

terre. 
Buenos-Ayres, V. ang. Bellaseo. 9160. div. 

Debaecker. 
du 7 

Aiguillon, SI. N.-D.-des-Flots, orge. 
Bertlen du 6 janvier 

NewcasUe. V. ail. Riga, 8M. lèg». AUbert. 
Rotterdam, V. ang. Lestns. 783, div. Debae

cker. 
Leith, V. ang. AbboUford, «61, div. Hecquet. 
Nantes. V. Aulne. 847, div. Leroy, 

dn 7 
Goole, V. ang. Ousc. 489, div. AUbert. 
Bordeaux. V. Cambrai, 480, div. Heoqoet. 
NewcasUe.-V. ang. Cogeot, 1.00, legs. Ducha-

teau. 
Londres. V. ang. Tomeana, 8906. div. Moral. 
Havre, V. Jeaa-Bart. 8*4, div. Debaeceer. 

BATELLERIE 

G ARTMIITIMEt 
à l e n n tt a u » repai CONTREXEVILLE PAVILLON 

ae* PnatlneUee 
Melandres s* dirigeant sur Dunherque 

Le>S janvier 
Forbin. Delaporte, phosphate. — Kremlin, 

Dubrulle, obnrbon. — Ami rai-Courbet, Wae-
terlot, charbon. — Jeune-Albert. Boaaart, char
bon. — ate-Anna. Debrugraeve, charbon. — 
Hercule des Bois. Deblaeoker. charbon. 

MARCHES 
Coite l" jet 

L : I U . — SUCRES. — Sucre 
En pain «• 1. : .17 , . ; « • ! : 
81 50 S ». » . SU* » *> à » » . 

ALCOOLS—3/6 an dise. : 4ii.. S » • 

" u n e . BESTIAUX Mercredi 7 Janvier, 
•mo viv.. 1 J . J I q i q. KILO VIV. il 
Ba»ufs...ig Î4(0 WÔ1l> Veaux.. 1 
Vaches... 0 76 0 SjÔ 56.Moutons 
TaureauxlO 73!0 65'0 58 Porcs. . . I 

Usuelle a n Mée da7 janvier. 
Cours commercial. — Blés. — Offres nulles 

de la part de la culture. La meunerie a da 
payer le prix pour les quelques lots qui étaient 
en vente. 

L'on a vendu de » a » 85 les blés dn Nord 
en bonnes qualités. 

lauvtar. 

Il ml? 

Farine. 100 kilos . . 

22i | : : 
ivoine, 10. . « 
Blé, l'hectolitre. . 
Pois. Id. 
Haricots, Id. , . 
£èves, id. . . 
Pommes de terre, Id. 
Beurre, le kii. . . . 
Œufs, le cent. . . 

?: : 

3 Janvier . 
28 . . 4 2 8 60 
V .. 
15 50 
18 . . 
16 60 
15 7ô 
SI 60 

1 9 i î 
. 9 70 
.3 1* 
18 . . 

17 60 
16 . . 
18 50 
17 . . 
16 . . 

sa .. 
19 50 
11 . 
. 3 30 
19 as 

le 5 janvier. 
.184 blocs beurre, les S kilos . ' 5.40 4 6.30 
soit 3t00 kil. beurre ea Woos, le Ml. 
. . . . beurre ea pièces, le 1(1 kil. . 1.40 0.00 
CEu/s. le quarteron 2.80 8.Ou 
Paie de ménage, le kiL . . . . 0 . 3 1 

> sup' dit de gruau . . . . 0.38 
Demi-blanc . 0.81 
Prix moyen da nié 

• erv l t l e , 7 Janvier. 
Pailled.fr. 1000 i. 38 . . 4 . . . . 

• d'av. Id. M .. 4 . . . . 
Beurre, le lr2 kile 1 60 4 .1 60 
CKufs. le quarteron .9 60 4 .9 80 

>.&0 

From. 15 50 
Haric 83 .. 
Pois v. 92 . . 
Pom. L .9 .. 

Heet. 
. .<ir.de lin à 
.Blébleae 

..BléDatel 

.. Blé roux 

..Bler.sam. 
7Poiabi.a-13 66 I L » 

.8 Seigle 

.. SaVnfoin 

.. Scourst 
102 Av. nouv. 6.46 
.. Av. vieill. 
132 Fèves M... 
.80rgen. 
Chonx-tP" 
Navets 
Linl&OOgr 

U . . . 

.7.32 

m... 
1.80 

Beurre en pièce, le kilo 
Œufs, les 36. 

6 Janvier, 
par 100 kUos 

Ktoupes 10... 414... 

. 4 . . . 
Oignons 
Carottes 
Pom. d.ter. .»... 
Pommes 3a... 
Poires » . . . 

la couple 
Pool, gras .4 . . . 
Petits poul. .4. . . 
Poules .4.50 
Canards .5.50 
Pigeons .1 .» 
Oies Jeunes .8.. . 
Dindes 10... 
Dindons 14... 
Lapins .2 . . . 

.3.80 .8. . 

.2.75 .8 . . 

. 8 . 

.6.60 
U . . . «... 
16. . . 

.5.60 

.5.50 

.UM 

. 1 4 0 
10. . . 
U . . . 

Sa 

AURAS, 7 Janvier 
GRAINS 11'heot.l 

Blé ni 
Blé v.. . . 
Blé r. b. 
Blé r. v. 
Seigle... 
Bsoourg 
Orge . . . 
Avoine.. 

ft.. 
ié !! »'.'. 

.9 K> ié 7» 

!»ôô '.in 

PARINR8 a » k«.| 
l~quaL.. 2» 
Son 12 75 . . . 

GRAJNBS (l'hect.) 
Œil. a. . . . 
Cotas a. . 
Lin a 
Cameline 

9*50 M 83 

Ulettes. 

tïiilettea. 
Conta lad. 
U n . . . 

TOURTaUUX 

HUILM 

Paris, 6 Janvier. 
SUCRES RAFFINÉS (cote commerciale). — 

La vente reste sans activité -, les cours fléchis
sent de .'0 centimes sur presque toutes les 
époques. 

On cote les pains 98... a 94. . les 100 kil. en 
disponible par wagon complet et suivent mar
que. 

Cours pour l'exportation franco sur wagon 
ou sur bateau 26. . 4 97. les 100 kil. 

PRODUITS ACGEBSOIRES. - La vente 
reste calme ; prix en baisse. 

6m cote en disponible, .'es 100 kil., par wagen 
complet et suivant marques : 
Surchoix,cas.,rang .logé cart.5 k. .98 . .98 60 
Caisses de 50 à 60 ml 96 60 .97 .. 
Caisses de 95 è S0 kil . 97 . . .97 69 
Caisses de 10 kil. . . . . . .97 50 .96 .. 
Gros déchets 9 2 . . .99 60 
Irreguliers. . . . . .* . . .99 . . .98 60 
Petitsdécnets .91 .. .91 60 
Sucres en poudre 9 0 . . .90 50 
Semoules (suivant finesse) 
Glaces 
Cristallisés extra acquitté. 

— en poudre . . 

.94 . . 94 60 

.98 . . .99 50 

.86 35 .87 25 

.87 36 .88 29 

Marché aux bestiaux da 6 Janvier 
Génisses grasses de 0.60 4 0.76 . génisses 

pleines de 'm 4 840 fr. ; vaches grasses de 0.09 
4 0.70 le k. ; vaches laitières de 350 à KO fr. : 
vaches pleines de 0 à 0 fr ; boeufs gras le kil. 
de 0.70 a o.so ; bœufs de Mayenne le k. 0,70 4 
d.75 . taureaux de 200 4 350 fr. ; veaux gras du 
pays de l.io 4 1.30 ; montons du psvs 4 l.tt ; 
poiCH gras du pays de 1.00 41.05 ; porcs coureurs 
de 40 a nC fr. ; porcs en cage de 18 4 SB fr. ; 
truies ds 60 4 70 fr. 

Marché aax chevaax da 6 Janvier 
Hongres 6 ans 0 4 0 fr. ; Juments 6 ans S60 

fr. . pouliches 18 mois 4 . . . fr. ; poula/ns 24 
mois titV fr. i poaneyt 4 aas 300 fr. : chevaux 
divers de 40 4 5Ù0 fr. 

LK HAVRE. 7 Jftnvier. 
Ceée Sa la Clearing-Ban** (Ouverture, 11 b.| 

COTONS 
Janvier.. 66 S7iUai 66 12 Septam.. 63 76. 
Février.. 66 19 Juin 56 19 Octobre.. 63 19 
Mars . . . 86 .. Juillet... 66 12 Novemb. 60 87 
Avril. . . . 60 121 Août .... i» .. Décemb 

Tendance calme. — Tentes : 0.000 balles. 
CAFftS 

Janvier.. 81 75 | Mai 39 76 Septam.. 39 75 
Février. Si I Juin 8 8 . . Octobre.. 94 . . 
Mars. . . . 83 35 Juillet... 88 36 Novemb. 83 25 
Avril . .. 8960| Août. . . . 33 50 Décemb. 34 50 

Tendance soutenue. — Tentes : .6.000 sacs. 
Pétrole, en francs par 100 kilos. — invariable. 

»Er :::::::::: 
Février 91 » 
Mars 21 60 
aaJaéanx, en francs par 160 kilos. - formas. 
WUcox. janvier 137 

— février . 184 26 . . . . 
— mars. . . . . . . . 188 
— avril. . . . . . . . 1917» 
— mai 11» 76 . . . . 
— juin - « .4 
ANVRRS, 7 Janvier 9 b. 9b. — Teas les pris 

s'entendent en francs. 
l-alaas (cote offle). — Prix moyens an francs 

par kilos. — Peignés allemands (contrat B). 
Janvier. 
Février. 
Mars. . 
Avril. . 

Jum ' 

4 87 1/2 
4 87 1/8 
4 87 1/3 
4 90 ./ 
4 90 ./, 
4 90 ./ 

soutenues. — Ventes 

Juillet . 
Ae*t. . . 
iaetesBbre 
Octobre. . 
Nova ruare 
Décembre. 
..65.000 bettea. 

4 92 1/9 
4 92 1/3 
4 95 . / . 
4 95 . / . 
4 9 6 . / . /. 

COIOIS 
NEW-YORK. 6 Janvier 

Recettes 50 000 balles contre 63.000 en 1908 et 
82.000en 18!i7. — Total ds la semaine : 149 000 
balles contre 168 000 an 1009 et 099009 en MOI. 
M arc h* ferme. 

Janvier 
Février 
Mars . 
Avril 
Mai . 
Jaia 

8Û8 8 66 
3 69 8 61 
8 63 8 67 

8 66 
8 67 
8 67 

8 89 
8 *» 
9 SS 

MiesUag Upland 4 New-York. 
— New-Orléans 

Juillet. . 
Août .. . 
Septemb. 
Octobre . 
Novembre 
Décembre . 

806 867 
8 51 8 M 

8 23 

S 90 
. 8 9/10 

LiTERPOOL. 7 Janvier. 
Tentes probables : 10.099 balles. 
Marché soutenu. 
Futurs. — Hausse 6 4 7/100*. 

C o m p t o i r S c i a n t l f i q u a d n N s a l 
32, Rue Faidkerbc (sas. rm et . t m | è LiUe 

Jumelles, Lesujraee Vsjeja, tawisjttsje 
riskoe-Nec, etc. 

Rxécutien des ordonnances dé MM. les Oculistes 
Lm Mmisen s* charge de tetttes les rêparatiens 

VILLE DE TOURCOING 
É J J V I I * 3 » I 0 2 > Ï 

DS 

14.576 Obligations de 500 fr. 3,30 °/0 
Autorisée solvant déoreten rlatedul3dec*190s! 

ET W f l l l l t 
g. Aa lesahnarsesaeel par aatloipatioa 

de» Emprunta 1S7H. IHHH et 180% : 
•2' A la eraetla» etea remnomn-em eu v o s 

de divern Travaux d't'llllté publique. 

I n t é r ê t s t n n a e l i 1 6 f r 5 0 
Payable à raison de 8 fr. » par coupon, 

sous déduction des impôts, les i5 jatvnet 
et i5 juillet. 
ReKBotmssMiirr A 500 rs.A*»cs r*n T B W I S sasnw-

TRIKLS COMPORTANT LAMOBTISSBaKMT EN 3 0 A*S 
D S 19 .04 i OSl.WMTSM'S S T EN S 0 ANS D S S.U94 O B U -
OATIONS. 

Le Ville se réserve la faculté de rembourser 
au pair, par anticipation, a dater du 16 jan
vier 1918, tout ou partie des titres du présent 
Emprunt. 

Prix <f Emission : 4 ^ 5 francs 
Jealaaeoea 15 Janvier 1003 

PAVABLK r.OMMK S O I * : 
En souscrive ni *00 fr. 
A la répartition du 16 au 3a janvier. 395 fr. 

Total. 4 t * fr. 
Les porteurs d'Obligations anciennes des Em

prunts 1878. 1888 et 1392 recevront en échange 
de leurs titres, comptés poar leur valeur nomi
nale augmentée des intérêts courus jusqu'au 
16 janvier 1908, déduction faite des impôts, et, 

Sar préférence, ua nombre proportionnel 
'Obligations nouvelles, jouissance 16 jan

vier 1ÛQ8, plus le soûl te en espèces. 
Les Obligations an porteur et nominatives 

dont rechange sera réoiemé devront être dépo
sées au plus tard le 15 janvier aux caisses ci-
dessous désignées. 

Les Obligations anciennes qui n'auraient pas 
donné lieu 4 un échange cesseront de porter 
intérêt et seront remboursées le V> janvier 1908. 

Des certificats nominatifs seront délivrés, 
sans frais. 4 toute personne qui en aura fait la 
demande au moment même de sa souscription. 

La» « o o s o r i p t i o u a é r a e s v e r t e 
d n l O a n t u J a n v i e r « D O S 

A Tourcoing : 4 U UEÇSSTE MUNICIPA'LE ; 
— au CREDIT DO NORD, me de 

Tournai, 40. 
A Lille, au CREDIT DU NORD. 4-S-8, rue Jeen-

Roteln. 4 Paris. Albert. Amiens, Aaiohe. 
Armentieras. Arras, Rethune, Cambrai, Croix, 
Douai. Halkiin. Hasebreuck, Hénin-Liétard, 
Lannoy, Roubaix, Vaienciennes, au CREDIT 
DU NORD. 

Dans tous les départements, chez les Corres
pondants du CRKBIT DU NORD. 

A Bruxelles. 4 la SOCIETE DE DEPOTS ET DE 
CREDIT, 28. rue Leopold. 

On peut souscrire dés d présent 
par correspondance 

Si les demandes de souscription en espèces 
dépassent le nombre de titres 4 répartir, la 
répartition se fera au prorata dee souscriptions. 

Les formalités seront remplis pour l'admis
sion aux Cotes officielles des Bourses de Lille 
et de Paris. ••••••••••rssnassnannnaaaaaasnnanannann»» 

MUR VOUS PRÉSERVER DE L'ÉPIDÉMIE 
qui. depuis quelque temps, fait tant de ravages 
dans notre région, faites usage quotidien et 
régulier de l'excellent VIN de 

B A N Y U L 8 - T R I L 
très soigneusement préparé avec du Vil 
de BAlsVin.» et le MÉfLLCVR QDr 

CE MUCUHJX APERITIF, qui 
ment recommandé par le corps médical tout 
entier, devrait être journellement consommé, 
soit chez soi, soit au Café, par toutes les per
sonnes soucieuses de leur santé. 

Dans tous les Cafés et bons Estaminets, 
les principales Epiceries et chez les Entre-
poattaires. 

Exiger l'étiquette sur la bouteille, A cause des 
nombreuses contrefaçons. 

C R É D I T L Y O N N A I S 
cariTAt. . s s e MILLION» BC r n t v c 

Httaavu : 100 Muniras »• FAAMCI 
A«KNCK i» U l X K . r a a ajasasaela. a e 

«vMAfaneUDQPal, OAaTiaAl,AMftffTjHu««t<lADI>KT 
ORDRBe OC BOURSB 

aaéeetablss «a Franc* «t 4 l'Etraager 
SOUNSI DE LILLE 

U«r«itb«lip4c.m«b.rij d'TAm «••»»!• — Srara» a» UBe 
Avances de Fonda sur teas Titrée 

DEPOTS DE TITRES 
rAJEMBNT A VUE BE TBUB OOUrBMB 

Délivrance de Chèques (Frase] et etaassr) 
L o e a r i o a ) p i o o F F R t i - r o m 

eaaipartintsats 4 partir d* C fr. par mois 
lm Crséri t -Ceira 9ae*Bat guérit radica

lement sans le secours d'aucun instrusaeu-
tranchaat : cette préparation ne peut détermit 
ner aucune inflammation. Depot : Pharma
cie Centrale 4e LiUe, 99, r. Ssquermoise-

Bourse Commerciale de Par i s 
7 Janvier 190 

(CODAS OB CI OTURB) 

Bie* 
soutenus 

•Taclnes 
s o u t e n u e s 

•Ooassii l . . . 
Prodhaia . . . 
M.-AvrU . . . 
4 m a r s . . . • 
4 BMri . . • , 

28 70 
S8 90 

a» .. 
sou S B » 

Hoila-ee lia 
soutenu 

•Couran*. . . . 
Proebaia . . . 
M.-Avril . . . 
4 mai . . . . 
4 derniers. . • 

Varlo Se Cal: 
calme 

'Coûtant. . . . 
Prochain . . . 
M -Avril . . . 
4 anal . . . 
4 derniers. . , 

Avalaas 
carmes 

Courant. . . . 
M.-Avril. 
4 mars . 
4 mai. . 

Courant. 
Prochain 
M.-Avril. 
4 mars . 
4 mai . 

16 06 
15 16 
10 60 
le B. 
16 76, 

14) 
16 » 
16 50 
16 
16 76 

68 25 
61 50 
57 75 

52 33 

H 60 
6» 76 

soutenus 
Courant. . . . 20 25 
Prochains • . . "5 50 
4 mars . . . . le 
* • • » • • • « • » 
4 octobre . . . v a 

B> 4 

M.-A.vril . 
4 mai . . 

derniers. 
Stock. 

«fi.fiO 
• 4V-. 
. U 50 
. 44 .iU 
. 88.. . 
. n.77» 

Farine de consommation, 27,50-30,-50 

BOURSE DE BRUXELLES 
7 JANVIER 1063 | Cours 

prècéd. 

1" Séria . . . 
'Anvers 1887. . . . 

Ville de Braisée? IBM . , 
Bfwreiles (star). 2 •/. «67 . 
Ville de Oand 1696 . . . . 

v^SautBJrw : : 
Congo (lots 4 primes) . . . . 
Banque Nationale . . . . 
Trasaw. Bresellets. . . . 
Economiques 
Electrique ds Oand 4 •/.. . 
Angleur' .'.'.'.'.'.*. 
Aciéries d'Anvers _. . . . 
Fornss, Acier, ee Bruges, a* 
Niee4aMff-«éa«atnàsaisi 1 
Providence (forges) . . . 
Providence Russe . . . . . . 
Amereetur. . . . » » . 

Eernissart 
Cnarbeai 
OourosU' 
Espérance B.-Ferume 
Grande Machine 4 teu A Deur Qrand-Mamboure . 

Pierre La ! 
Heuilli unies basa. Cher!. 
Hains St-1 lïest 

La Haye. . 
Marcbienne (i 
Mariemont. . . . . . . 
Nord de Charleroi . . . . 
Produits au F l é n u . . . . 

«RC, P l t - B , - W E 5 
Asturienne des Mines . . 
Austro-Belge . . . . .«•.» 
Mebida (liSvrses) . . » i 
Neuvelie-Moatagne . . . , 
Vieille Montagne . . _ » 
Auvelais. >«• 
Carrières de Queoast. n w > 
Alatadan (jeuissanoe). . ^ . 
Bahlbusch » . 
Saragosse chem. de far. . 
Métropolitain de refis _ .. 
Redange 
Rumeianga . . . . - . ^ 
BrissMatrtit.de86}. . * » 
Bniéprovienne . . . . . 
Glaces Belge-Russes . . . 
Métefl. Busse Belge . . . .4 
Tacanrog 

M 76 
1 8 6 -
100 50 

80 90 
04 75 
•f w 

| W 

8890 — 
4J» — 
381 -
« 6 -

Ceucs 
dernier 

04 75 
96 60 
H S O 
86 25 

8885 -
470 — 

2 > - 8 0 0 -

1790 -
85 — 

1990 — 
86» 50 

S: 
w • 
B » . 
T88 

24*8 
tsto 
4590 

6000 _ 
«08 601 

880 — 
8696 — 

897 50 
108» -
1850 — 
8 8 » -

1816 — 
S0 — 

«riB — 
--+TT. 
BHHB3I 

17B0 — 
86 — 

SE 
4M — 

i5«o 

BOURSE DE L8M0f.ES 
7 Janvier MM 

Consolidés. 

Turc (série D). . . 
Banque ottomane . 

Censolid. Golânêl '. 
East Rend. . . 
Rend mines . . . 
Chartered . . . , 
RebineeafloM . . 

M 5/8 
M 6/8 
t s ï / a 
18 8/4 
43 1/8 
8 6/K 
9 7 f» 
118/8 

1?$ 
Ima. de la Croies du JTord, » . r. d'Angieterrs 

Lille. — U Oerant : Ca7v«aai. 

Bourse de Lille 

7 JANVIER IMS 

• l u t â T w m 
Nord 1870 

— Bons 1889. . . . 
. - — IBM. . . . 
LiUe 1880 

— 18M 
— IBM . . . . " . . 
— 1WS1/8 

Douai 1801 
— 1886 

Roueaix-Tourcoiag . • 
— - 1MB 

Roubaix 1*U. . . . . 
Tourcoing 1878 . . . . 
Arnienlières 18M . . . 
Vaienciennes 1891 . . . 
Amiens 
Mines de Bétbuue 1877 . 

— Courte* 1804 . 
— Procourt 1894. 
— Esearpelle 1894 
— Maries 1898. . 

Cli. de fer écon. du Nord 
Chemin de rer de Cambrai 
G4z de Wazemines 1-2 

— —- 8* série 

Peurs 
préoéd. 

m 60 
601 •> 

60 • • 
483 •> 

IS -
510 
50» » 
t* 
400 >. 
608 •• 
615 .A 
618 » 
615 »•• » 
352 60 
615 . . 
516 •• 

Cours 
dujour 

CHaftMNIUfiEe 

A1M 
Antehe . . . . 
Anzin . . . . 

court . . . 
y Qrenay . . 

nay . . . . 
ruay (vingtième! 
rua j (entière). . 

use 
[cinquième 

In (entière). 
Clarence 

lurrières . . 
irespin . . . 

Douchy . . . . 
Doarges (centième 
Bourges (entière) 
Brocourt J ^ ; 
Escarpelle . . 
ferfay . . . 
Ferques . . . 
Flines-lez-Raches 
Lens (centième) 
I.ievin . . . . . 
I.igny-les-Aire 
Maries :»»•/. . . 

— 70 V» . 
Mariy a. . . . 
MeurCTim (f>). . . 
Meurchinientière) 
Ostrteourt . . 
Vicoigne '96») . 

— (entière) 

(Jours 
eréoéd. 

1100 »» 
M 6 » 

6840 ». 

t w •» 
6M » 

. .». .» 1145 » 
417 .» 

J060 » 
520 »» 

• 6 6 0 » 
14» » . 

1W46 *» 
648 •» 

34000 »• 
3650 » 

%:: 
4M •» 
570 »» 

« „ 
406 .» 

1835 A . 
1 M 8 » 

»o». 
S W »» 12M0 ». 
1941 » 
5M •» 

1066 »» 
21000 »• 

Cours 
du Jour 

»»»» ». 
016 m 

»»»» n 

>»> »» 4180 »» 

»•»» »» 691 » 
»»»» A» 
M M »» 

416 » 
26W »» 

«M »» 
144 79 

10M •» 
248 »» 

» » » » - A» 

A»»» » 

006 s» 

... ., 570 »» 

aSa. 
• B» >B 

1888 •» 
1906 m 

2540 • -
» « » • » BB 

îe&o M 
580 M 

• I I I »B 
BBBBB B» 

1W8 
MO 

&SM »»» 
4M» 
1 M 0 » 

B 
m i 
1150 

4 M » . 
MM 

670 
M60 

146 M 
10M 
sa ». 

»».»• 
37M 910 

710 
400 
575 

410 
1890 
2000 

276 
2580 

12700 
1850 
(46 

1070 
81000 

Bft«fV£S (ACivWS) 

Crédit du MecA . . . 
verley-Decroix . . . 
Devilder et C" . . . 
Agence Raquet - - . j 
Banque spMes val. ina 

Ï1LE0RS OIVERStS 

(RCTrBftSt 
Gaz de Waaesamee . 
Brouta et (?• . . . . 
Saiat-Seuveur-Arras . 
Aciéries de France. . 
Blaehe Saint-Vaast . 
Denam-Anzhv . . . 
Haute Fourneeax M . 
Forces Saint-Amand . 
Soc MétaU. Escaut . 
Bains Lillois . . . . 
G" lilloise . . . . . 
Ghandr. du Nord . . 
Forrés Durot-Bin . . 

— — 4« série 

(ÛBUGITION») 

Bains L i l l o i s . . . . 
Bains Arm 
Eaux Dunk . . . . . 
Benain-Anzin (O r. 4500 
Union iinière. lOnlig.) 

Genre 
dujerur 

MB 
606 i 

8700 
MM 

626 

M M »•» 

FEUILLETON N» 10 

POUR LA FOI 
Traduit de l'anglais 

P a r Q t r o r g e s D U V A L L O N 

fîe fut une crise terrible dans la vie du 
fila d'Alice Mais 4 l'neuie la j.lus sombre, 
nous ne sommes pas seuls. Si le tentateur 
était là, un ange de lumière s'y tenait aussi, 
plaidant la cause de la Vérlto, rappelant les 
tours d'innocente joie. Oui, les yeux des 
anges et dee saints se fixaient sur oetenfant 
isolé, et plus d'une ardente prière montai I 
pour lui «ers Dieu Sur terre aussi, un cœur 
>5'ap0tre ne l'oubliait pas.Danslactiapeltedu 
Wléaje de Reims, le père Mordaunt, prolon
geant, ce SOir-l«, sa veillée, eut un so'ivenir 
fervent pour 1'adoloscent qu'il avait aimé : il 
pria pour Walter. 

A l'aube, le jeune homme s'endormit su 
pied de sou Ut, et il eut des rêves étranges. 
11 se retrouvait à Reims dans l'antique cha
pelle Il v entrevoyait une forme blancho 
em'it ne diaUnguait pas d'abord, puis dans 
laquelle il reconnut lea traits de sa mère, et 
qui S'évanouit lentement. Il se vit alors lui

se habillé en blanc, servant la messe du 
t Moreeuat, puia la chapelle sembla se 

transformer... Walter s'éveilla, disant à 
voix haute : 

JVc not inducas in tentalionem sed li
béra nos a malo. 

• m 

L'aube blanchissait à peine l'horieon 

?uand Walter, oe matin-là, sortit du château. 
I éveilla le portier encore endormi, se fit 

ouvrir la lourde poterne, et, en quelques 
minutes, fut sur la route. 

L'orient, maintenant se teintait de rose ; 
l'air vif du matin rafraîchissait le front brfl-
laul, les tempes enfiévrées du jeune homme, 
lians l'esprit de Walter, le combat de la 
nuit durait encore; le devoir et la passion 
continuaient leur lutte, dont l'enjeu était 
l'àrae même du jeune catholique. Absorbé, 
il ne prêtait nulle attention à la nature envi
ronnante; il ne voyait même pas un paysan 
qui, venant en sens opposé, le corlstdérnit 
avec intérêt. Il tressaillit quand cet homme 
paria. 

— Dieu bénisse Votre Honneur. N'est-ce 
pas le chemin d'Apswel-Courtt 

Vous en êtes tout proche. Mais vous 
vous levés de bonne heure, mon ami, et je 
doute que vous trouviez le portier prêt à 
vous répondre. 

— Peut-*Mre Votre Honneur condescon-
drait-ll à me dire s'il n'y a pas au château un 
jeune gentilhomme nommé de Lis!» * 

— C'est 4 lui rrue vous parte*, répondit 
vivement Walter qui oubliait, dans sa sur-
pi-.se, les wtScautlons Imposées parl'épo'iue. 

Le manant s'inclina, et, prenant dans sa 
veste une lettre, il la présenta A Walter. 

L'écriture, évidemment féminine, était 
inconnue au frère d'Isabelle. Il rompit le 
sceau et regarda la signature : c'était celle 
d'Amy Tiavers, l'intime amie de sa mère. 

« Je aepuis croire, écrivait-elle, que tant 
de lettres que je vous écris resteraient sans 
réponse, si elles vous parvenaient. le confie 
donc celle-ci à un messager Adèle, qui ne la 
remettra qu'à vous. 

« Nous sommes à àforris-House, qui n'est 
qu'à sept milles d'Apswell-Gourt ; et ie dé
sire vivement vous voir, car l'enfant de ma 
bien-aimée Alice, le compagnon de mes Dis 
m'est toujours cher. Nous ne resterons pas 
longtemps tel ; venez sans retard, je vous 
en prie. » 

Le premier sentiment de Walter fut l'indi
gnation. Qu'on interceptai ses Mires, — e t 
5n les Interceptait évidemment — était une 
insulte qu'il ne pouvait supporter. Il allait 
tourner ses pas vers Aptv.ell<k)urt, quand 
il vit le messager qui attendait une réponse. 

— Davinjea-vous qui j'étais, e a m'«i»or-
d t o t î lui demanda t-il. 

Oui, messire. Ah ! ne vous en déplaise, 
c'est un temps où il est bon qu'un homme 
sache voir clair. Je suis un vieux serviteur 
de la famille Travers, et j'ai bien connu feu 
le baron et la baronne de Lisle, Dieu ait 
leurs âmes 1 fin vous approchant, je lus (a 
ressemblance sur votre visage, et Je pense 
que quelque bon ange vous a conduit à 
cette heure matinale sur mon chemin, car 

je crois que o'eût été une rude aJTaire de 
pénétrer jusqu'à voua. 

— Autant vaudrait être prisonnier, s e dit 
Walter, vexé. Je vais montrer à lord Beau' 
ville iueqn'4 quel point j'entends être tenu 
en lisière. Retourne vers lady Travers, 
cootinua-t-il à haute voix, et dis-lui que Je 
serai cbex eile tantOL Je te remercie, mon 
axai, pour le service que tu m'as rendu. 

Et Walter remit au messager tout l'argent 
qu'il avait aur lui. Celui-ci reprit sa route à 
grands pas, tandis que le jeune homme 
rentrait à Apswell-Gourt. 

Comme il avait l'habitude des promenades 
matinales, les variais a*» furent pas étonnés 
qu'il leur ordonnât de seller son cheval. 
Il mit sa monture au galop, heureux 
d'échopper, par la rapidité de la course, aux 
pansées troublantes qui l'obsédaient. La 
visite qu'il allait faire lai plaisait. Le nom 
d'Amy Travers avait été prononcé par sa 
mère un jour de douloureuse mémoire ; et 
il souriait à la pensée de voir de vieux amis 

?iui, ignorants ses luttes présentes, les lui 
eraient oublier ua instant 

Il n'était pas moins satisfait de reculer 
l'heure où il lui faudrait prendre uoe déter
mination, ee qui arrive ordinairement quand 
nous voulons concilier la volonté de Dieu 
avec la notre. 

L'accueil de sir John Travers fut chaleu
reux, et sa femme serra Walter dans ses 
bras comme s'il eût été leur propre enfant. 

— Je vais vous laisser seuls, dit en sou
riant sir John, car je sais que vous avez 
beaucoup de choses à vous dire. 

Et H quitta la chambre. 
Nulle trace de beauté ne demeurait sur le 

visage pâle et fatigué de lady Travers ; mais 
on y lisait la douceur et le calme d'un es
prit résigné aux privations, satisfait au mi
lieu des épreuves. 

Aucun des camarades de collège de Wal
ter n'était là. Basile ae trouvait à Rome, sur 
le point de recevoir la prêtrise, et William 
habitait la résidence habituelle de la fa
mille. 

— Mais , expliqua lady Travers , nous 
sommes souvent obliges de changer de 
demeure pour échapper A l'espionnage. 
En réalité, nos maisons ne nous appar
tiennent plus. Nous sommes en outie appau
vris par les lourds impôts qui pèsent sur 
nous. Nous avons dû congédier presque tous 
nos domestiquée, et la surveillance du do
maine est laborieuse pour William. 

— Quels sont ces impôts T demanda Wal
ter, surpris. Je me sens très ignorant de ce 
qui se passe dans le monde. 

— Chaque dimanche où nous n'allons pas 
à l'église protestante, nous sommes imposés 
de douze marks par personne. Un autre Act 
nous taxe de vingt marks par mois, ce qui 
fait deux cènes l ivres. Vous pouvez donc 
concevoir qu'il nous devienne nécessaire de 
voyager sans cesse,afin qu'il soit impossible 
de prouver notre abstention. Bien plus — et 
ceci, Walter, vous aurez peine à le croire — 
il y a quelques mois, je tombais gravement 
malade et Kit près de mourir. 

« Moa mari, sommé de payer l'amenda, 

îutoqflà' ma maladie : on répondit que 
i'étais non conformiste, et que, d'après la 

bsjWMieèniro le majesté de la reine. 
Lady Travers termina sa phrase sur un 

ton si plaisant, que Walter ne put réprimer 
un sourire, quoiqu'il fat loin d'être gai. 

— afais, conclut-etle, nous tâchons de 
souffrir paisiblement ; et, pour mon compte 
je n'échangerais pas ma position contre cenê 
de la reine sur son trône ; mais assez parlé 
de moi. Mon cher Walter, raconteo-moi ce 
qui vous est arrivé depuis votre départ da 
Llsle-Castle. Ah l vous pouvez croire à la 
douleur que j'ai éprouvée pour vous, quand 
j ai su quelle était partie, la douce, la sainte 
Alice : mais j'étais malade moi-même et ne 
pus écrire. Je me croyais vraiment sur la 
point de la suivre ; Dieu ne le voulut nu « 
Et comment va Isabelle» Dans quêta termes 
êtes-vous avec les Beauvil leî Quels soa tv lw 
projets d'avenir î w s 

Pauvre Walter! La dissimulation était 
étrangère a sa nature : rintéieTTaii^jtSn 
que lui témoignait lady Travers 1e torjchaiant 
profondément; il eût voulu tout di»na*n« 
ie pouvait pas. " " " 

(A Suivre) 

1 Fikruuit .M 1rs r.P. ïRiffiSTia, «'ais-Seii. (Bslm 
| Dépit J.GIU.VID.74, RuaTNatioali^iLLK 
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